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7e ÉDITION DE LA FÊTE DE LA FIGUE DE LEMSELLA

Les promesses non tenues
des pouvoirs publics

Rien de vraiment notable n’est
venu améliorer les conditions des
agriculteurs et agricultrices de
Lemsella, dans la commune
d'Illoula, à 65 km à l'est de Tizi-
Ouzou, jaloux de leurs lopins de
terre accrochés à la montagne et
recelant des figuiers aux fruits
généreux. 

Ce constat amer se lit sur les visages
dépités des organisateurs abreuvés chaque
année de promesses des pouvoirs publics
comme cette unité de séchage destinée à
huit agricultrices en 2012. Cette nouvelle fut
accueillie avec satisfaction par les villageois
qui ont tenu une AG extraordinaire pour
désigner les huit bénéficiaires  avant de
déchanter. Car aucune suite n’a été donnée
à ce projet qu’on dit dépendant de la
Banque africaine.  Ainsi en est-il des projets
miroités des PPDRI et autres promesses qui
s’évaporent le temps d’un festival.

Pour l’heure, les villageois doivent se
contenter de petites subventions destinées
à maintenir l’événement figé dans son
aspect festif en attendant des jours meilleurs

pour les agriculteurs qui comptent sur leurs
propres moyens pour préserver ce fragile
patrimoine autrefois moyen incontournable
de subsistance de nos ancêtres. La nou-
veauté dans cette 7e édition inaugurée par le
sénateur M. Tamardataza, la présence de
représentants de l’APW et de la Direction de
la culture et du tourisme, des services agri-
coles, un recensement des variétés de
figues de la région et une proposition d’un
projet de réalisation d’une maison du terroir
pour valoriser ce potentiel économique.

Séduit par la volonté des organisateurs
et prônant l’unité, le sénateur, qui a souligné
«la dignité et la noblesse» de leurs actions,

les a exhortés à persévérer dans leur «tra-
vail de résistance pour la culture».  

Outré par les engagements non tenus, il
a promis de transmettre en haut lieu les
doléances des organisateurs, arguant que
les décideurs «n’ont pas le droit d’anesthé-
sier leur volonté de réanimer ce patrimoine
culturel et identitaire». La 7e édition, qui a
reçu des exposants d’Alger, Béjaïa,
Boumerdès, Ouargla et  de Tissemsilt, ambi-
tionne de bénéficier d’une auberge pour
l’hébergement des visiteurs. L’on déplore
par ailleurs que l’appel des organisateurs ait
eu peu de répondant hormis leurs fidèles
partenaires de Beni Maouche. Ce n’est pas
pour autant que les agriculteurs de Lemsella
baissent les bras puisque la figue connaît un
regain d’intérêt avec les initiatives locales de
plantation, de greffage et de sauvetage de
figueraies en perdition. 

La fête vaudra aussi par la large gamme
d’activités culturelles tissées autour de l’évé-
nement avec des quiz, des conférences, des
concours de chant et de danse, des joutes
théâtrales et autres récitals  venus égayer
ces majestueuses montagnes, heureuses
de renouer avec la culture et les hommes.

S. Hammoum

BÉJAÏA

Rassemblement des 
habitants de la cité
Douanière devant

le siège de la Wilaya
Les habitants de la cité Douanière, dans le

quartier d’Ihaddadène, sont revenus hier à la
charge à travers un rassemblement devant le
siège de la Wilaya pour crier leur colère face à
«l’inaction» des autorités locales qui tardent à
prendre en charge leurs préoccupations. 

Les protestataires se plaignent de la dégrada-
tion de la route qui mène vers leur cité. La situa-
tion des résidants de ce quartier s’est compliquée
avec les dernières chutes de pluie au point où la
route est devenue quasi impraticable, s’insurgent
les contestataires.  «Plusieurs réclamations ont
été adressées aux responsables concernés mais
rien n’a été fait à ce jour», dénoncent certains
habitants qui exigent l’intervention des services
de la Sonelgaz et de l’ADE pour effectuer les tra-
vaux de déplacement de leurs réseaux afin de
permettre enfin le bitumage de leur route et
mettre fin à leur calvaire, notamment en période
des pluies. Intervenant sur les ondes de la radio
locale, un responsable de la municipalité de
Béjaïa a indiqué qu’un projet de revêtement de la
route en question «est inscrit au programme de la
municipalité».

A. K.
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Pas moins de 14 800 aides à
l’habitat rural ont été attribuées
récemment dans le cadre d’un
programme spécial à travers les
communes de la wilaya, avec
une contribution financière de la
Caisse nationale du logement
(CNL).  Rappelons que pour les
logements ruraux, la wilaya a

bénéficié de milliers de loge-
ments, dont plus de 50% ont
ciblé les fonctionnaires, une
mesure qui a atténué la pression
sur le logement social-locatif.  

Concernant les logements
sociaux-locatifs de l’OPGI,
quelque 550 unités réalisées
dans certaines communes ont

été déjà attribuées à leurs béné-
ficiaires, alors que d’autres uni-
tés le seront prochainement,
indique-t-on. 

Par ailleurs, pour l’améliora-
tion du bâti et du cadre de vie, la
wilaya de Naâma a déjà bénéfi-
cié de différents programmes de
réalisation de logements sociaux
à travers les 12 communes.
Certains logements ont été
réceptionnés, alors que d’autres
sont en cours de réalisation,
notamment un programme de

650 nouveaux logements qui
sera achevé et attribué durant le
premier semestre 2014. 

Dans ce sillage, une envelop-
pe de 879 millions de dinars vient
d’être dégagée pour les travaux
d’assainissement, bitumage,
espaces verts, etc. alors que
pour les anciennes cités défavo-
risées, une enveloppe de
1 460 millions de dinars a été
dégagée pour les mêmes tra-
vaux. 

B. Henine

MILA

Ouverture  de la 
4e édition du festival

«Lire en fête»
Le festival culturel local «Lire en fête» revient

dans sa 4e édition avec une panoplie d’activités cul-
turelles, artistiques, éducatives et récréatives pour
ressusciter l’acte de lire afin de contribuer à la pro-
motion de la lecture publique dans notre société,
principalement chez les catégories juvéniles,
hommes et femmes de demain.

Inaugurée ce dimanche 1er septembre au niveau
de la maison de la culture de Mila, la manifestation
s’étalera jusqu’au 15 du mois courant et touchera 17
communes de la wilaya, avec principalement, trois
pôles d’activités permanentes, en l’occurrence la
maison de la culture de Mila, le centre culturel de
Chelghoum Laïd et la bibliothèque de Oued Endja
qui serviront de points d’exposition-vente de livres,
assurée par 6 maisons d’édition, alors que le biblio-
bus de la Direction de la culture sillonnera 5 com-
munes parmi les plus enclavées de la wilaya. 

Selon les membres du commissariat de ce festi-
val, l’édition en cours, bien étoffée en fait, propose-
ra à nos chérubins, pas moins de 90 animations, 18
ateliers et 6 conférences, comprenant la lecture, la
bande dessinée, le conte, le théâtre, le dessin, le
chant, la magie, les marionnettes et beaucoup
d’autres activités et divertissements. Signalons que
le thème choisi pour cette édition est «Lis» puisque
la finalité étant de stimuler l’acte de lire chez les
enfants.

A. M’haimoud

HABITAT À NAÂMA

Le rural au secours de l’urbain
Le dossier de l’habitat dans la wilaya de Naâma

fait ressortir un besoin pressant pour les deman-
deurs de logement, dont plus de 80% sont recensés
dans les milieux urbains.

L’ajournement des projets, relevant du
programme de l’amélioration urbaine suite
au lancement très proche des travaux d’ins-
tallation des canalisations du réseau de gaz
de ville à travers toutes les cités de la ville
de Zitouna, a poussé plusieurs citoyens à
revendiquer une opération de réfection,
même sommaire, des voiries dès lors que la
période des pluies est aux portes.
«Actuellement, pratiquement toutes les

routes sont dans un état lamentable.
Certes, la commune a bénéficié de diffé-
rents projets consistants pour la rénovation
et l’amélioration urbaine mais nous espé-
rons que les autorités pallient au plus urgent
en retapant certaines routes qui se transfor-
ment durant l’hiver en de véritables mares
de boue, et ce, en attendant l’achèvement
de l’ensemble des opérations de raccorde-
ment du gaz de ville», ont indiqué des

citoyens avisés. Et d’ajouter : «La commu-
ne, de son côté, a les moyens de procéder
à quelques retouches et menus travaux sur
les routes par le dépôt de remblais sur les
nids-de-poule et les crevasses. C’est tem-
poraire mais c’est efficace pour atténuer les
quantités de boue qui peuvent se former en
ce début de la saison des pluies qui a, déjà,
annoncé sa couleur.»

Daoud Allam

ZITOUNA (EL TARF)

Des routes en attente de réfection


